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  Un


  ____


   


  Roseline est une enfant


  qui n’a pas encore dix ans.


  Elle n’est pas très grande


  mais pas très petite.


  Elle n’est pas très laide


  mais pas très belle.


  Elle n’est pas très joyeuse


  et pas très heureuse.


   


  Roseline habite une petite maison


  dans un petit quartier, dans une petite ville,


  où toutes les maisons se ressemblent.


  Comme les autres, sa maison est percée de quinze fenêtres avec un étage, entourée d’un jardinet et d’une allée de graviers, couverte de tuiles rouges qui de temps en temps bougent.


  Ce soir, les gros nuages noirs


  tombent en trombe


  sur les trottoirs.


  Flip flop


  Les parapluies se précipitent


  comme des fontaines


  sous les abris, sous les aubaines.


  Flap flip


  Les gouttes d’eau dansent sur le pavé mouillé


  chantent dans les gouttières


  désespérées d’être tant débordées.


  Flip flap


   


  L’encre de la nuit coule sur la ville.


  Flip flop


  Flap flop


  Un par un,


  les lampadaires s’allument


  sans rancune envers la lune qui ne peut pas se montrer.


  Flip Flap


  Flop Flap


   


  Par la deuxième fenêtre de sa chambre,


  Roseline regarde les flaques apparues dans son jardinet.


  Et plus loin,


  le vieux gros chêne du square


  lui-même épouvanté par son allure d’épouvantail.


   


  Et plus loin,


  les petites lumières de la vie qui se couche.


  Une goutte d’eau s’est échappée d’un nuage.


  Elle est tombée dans l’œil de Roseline


  et coule maintenant sur sa joue.


  Roseline est triste.


  Profondément triste.


   


  « À table ! »


   


  Roseline parle toute seule.


  Elle ne parle pas comme je vous parle.


  Non.


  Elle se parle à elle.


  Elle se parle en elle.


  Roseline parle à Roseline.


  Elles discutent,


  elles ruminent,


  sans le son.


   


  Plus Roseline parle à Roseline, plus Roseline enfle de colère,


  de rage contre tous ceux qui se moquent d’elle.


   


  Ceux d’aujourd’hui et ceux d’hier,


  d’avant hier,


  de la semaine dernière,


  de l’année dernière et de l’année d’avant,


  et d’avant…


   


  « À table ! »


   


  Elle déteste les jeux de ceux qui ne font que rire quand elle ose parler,


  les airs de ceux qui se bouchent les oreilles quand elle ose chanter,


  et surtout les rondes de ceux qui lui crient très fort :


  « Roseline parle comme une truie ! »


  ou


  « Roseline, voix de cochon ! »
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